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: LE NETTOYAGE ET LE TRIAGE DE 
LA GRAINE DE TRÈFLE

La production de la graine de trèfle aug- 
mented’année en année dans le nord d’On- 
tario. Beaucoup de colons trouvent que 
cette récolte, qui se vend pour de F argent 
comptant, est d'un bon revenu et que ce 
revenu, s'ajoutant à celui de la vente des 
bestiaux et dès autres produits de la ferme, 
n’est nullement à dédaigner.

Mais il ne suffit pas d'obtenir une bon­
ne récolte de trèfle, il faut encore bien la 
nettoyer et la trier pour qu’elle puisse être 
vendue légalement sous la loi du contrôle 

| des semences. Ce n’est qu’à ce prix que 
| le producteur petit espérer obtenir un ren­
dement maximum de son travail. 11 est 
vrai que les graines de beaucoup de mau- 
valses herbes qui se développent dans le 
trèfle rouge et le trèfle d’alsike ont une telle 
grosseur qu’il est parfois difficile de les 
enlever au moyen d’un tamis dans un cri­
ble ordinaire. Il est souvent possible ce­
pendant de se procurer chez les fabricants 
quelques tamis spéciaux pour ee travail 
qui paieront bientôt, par les services qu’ils 
rendront, le prix qu’ils ont coûté.

On ne peut pas compter toutefois qu’un 
crible ou “tarare” ordinaire enlève ces 
petites graines aussi bien qu’un nettoyeur 
à moteur bien monté et bien conduit. Dans 
toutes les localités qui se spécialisent dans 
la production de graine de trèfle, l’instal- 
lation d’une machine sur une base coopé­
rative devrait être une bonne mise de 
fonds.

A la station expérimentale de Kapuskas- 
ing, Ontario, où une de ces machines net­
toie sur commande, on a constaté qu'elle 
fait un travail excellent dans le nettoyage 
des petites graines.

Lorsqu’un cultivateur a bien nettoyé sa 
graine de trèfle, il faut encore qu’il en en­
voie des échantillons à la Division des 
Semences à Ottawa peur la faire classer. 
Lorsqu’il connaîtra la catégorie dans la­
quelle elle est mise, il peut l'offrir en vente; 
dans ces conditions, elle se vend toujours à 
un prix beaucoup plus élevé que n’obtien- 
droit un' produit non classé sortant de la 
batteuse.
•t 4 va • A. Belzile, Kapuekasing, Ont
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Portneuf.—Je voudrais crocheter des 
tapis pour le commerce. Pourriez-vous me 
dire où me procurer des guenilles sani­
taires?

Rép.—Adressez-vous à M. Desroches, 
la Compagnie Paquet, Ltée, rue St-Jo- 
seph, Québec.

T.-P. C., Tremblay Settlements. Lors- 
qu’on coupe les navets le soir, en y ajou­
tant du sel par rang, on constate au; ma­
tin que tout le jus est sorti des navets. 
Sont-ils alors aussi nourrissants pour les 
vaches?

Rép.—Nous croyons qu'il importe peu 
de servir les navets immédiatement ou 
quelques heures après les avoir hachés.
Il y a bien peu d’éléments nutritifs, si 
aucuns, dans le jus de navets.

Mlle E. L. St-Ludger, demandait an “Bulletin 
de la Ferme” des renseignements sur cere,” 
plantes médicinales. Nous avons transmis ceue 
lettre au Botaniste provincial. M. Omer Caron, 
a bien voulu y répondre. Nous extrayons de 
réponse les passages qui sont dfintérêt général.

Rép.—Vous avez beaucoup confiance dans la 
vertu de quelques plantes médicinales et je.ne 
vous blâmer. Il mo semble, en effet, quo le Createur 
ii dû donner à plusieurs plantes la-propriété de sou­
lager certains maux de notre pauvre humanité et 
c’est à nousde connaître ces plantes et de tes etur 
dier. ... 1Cette question des propriétés médicinales 
plantes est une des parties les plusintépessantes. 
la botanique économique; je regrette de ne Pas A 
inieux connaître pour pouvoir vous renseigner selon 
votre désir.

Ch que je puis faire pour vous, c’est de vous nom­
mer les herbages que vous pourriez m envoyer et ue 
vous en donner les propriétés les plus connues.

Il faut faire attention aux noms vulgaires que les 
cultivateurs donnent aux plantes sauvages, parce 
que ces noms sont bien loin d’être uniformes d une 
région à l’autre. Il ne faut pas non plus trop se her. 
aux renseignements pris dans les ouvrages trançais 

. qui décrivent souvent des espèces que nous n avons 
pas ici et dont les propriétés ne sont pas toujours 
identiques. . 1 A •

Je regrette de ne pouvoir vous envoyer de speci­
mens de rlantes parce qu’il est impossible de faire 
voyager nos spécimens d’herbier. Je voue envoie 
cependant une photographie de la centaurée ainsi 
que quelques autres dessins des plantes que vous 
mentionnez dans votre lettre. . .

Je ne sais pas si là Centaurée existe à Bt-— udger- 
Les gens doivent confondre cela avec une espece 
chardon, auquel elle ressemble beaucoup, maie eue

Ce que les cultivateurs appellent Herbe à Chat 
ne doit pas être la Valériane mais plutôt la ha- 
taire qui s’appelle sientifiquement Nepeta Cataria:

Ce que les gens appellent Herbe à dinde est sim­
plement l’Achillée millefeuille.

La Prêle s’appelle vulgairement queue de renard
Le Genièvre s’appelle Genevrier Je ne sais pas S] . 

les espèces qui servent à faire des tisanes croissent 
chez-vous.

(Suite à la page 115)
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BANQUE PROVINCIALE 
DU CANADA

Incorporée par Acte du Parlement en jilieezsno

La seule banque au Canada dont les argents confites a mon departement 
d'Epargne sont contrôlée par un Cemite de Censeurs, ces messieurs «■■* 
nant mensuellement les placements faits en rapport avec tels dépôts.

*

Conformément aux réglements approuvés par ses aefionnaires, lors de M 
fondation, cette banque neiprêle pas d’argent ases directeurs.
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C)UAND vous 
- achetez du sirop 

d’érable, vous ne de­
mandez pas simplement 
du sirop. Le mot sirop 
peut vouloir dire 
n’importe quelle solu­
tion de glucose. Si 
vous désirez avoir une 
mélasse pure, riche et 
bonne pour la santé, 
insistez pour avoir la 
Véritable Mélasse de 
Barbade Extra Fancy

Ln - Toujours de l’Espoir 
burEn même quand d’autres médecines ne vous ont Fatedde) pas aidé. Une simple et vieille préparation 
vorsi. herbeuse comme le

NOVORO
Du DR. PIERRE

peut vous remettre sur la route de ta santé. Il a fait cela pour des | 
milliers d'autres. Pourquoi pas pour vous?

Il est absolument sain. Ne contient pas de drogues nuisibles.
I est bon pour toute la famille.

L’histoire intéressante de sa découverte, avec des renseignements 
très valuables, et des attestations véritables, est envoyée gratuitement 
sur demande. Ce remède herbeux renomméne peut être obtenu chez 
les droguistes. Des agents spéciaux le fournissent. Ecrire à

ML PETER FAHRNEY * SONS CO.
2501 Washington Blvd. CHICAGO, ILL.

Délivré libre de tous droits au Canada.
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PACIFIQUE CANADIEN
POUR. TOUS VOS. VOYAGES ‘ 

AU CANADA AUX ETATS-UNIS et EN-EUROPE
Consultez l’Agent du 

PACIFIQUE CANADIEN

Renseignements fournis gratuitement. Itinéraires préparés avec soins par S 
des spécialistes d expérience—Service incomparable—Satisfaction absolue.

• Demandez les plaquettes illustrées

• Bureaux des billets à Québec:—30 rue St-Jean, Tél. 2-0093; Château Fron- | 
s tenac, tél. 2-1840 et Gare du Palais, tél. 2-0663. Détails supplémentaires sur - 
= demande à
“ CHS.-A. LANGEVIN, Agent Général, Service des Voyageurs, Gare du | 
■ Palais, Québec. g

g . Représentant toutes les lignes de navigation océanique circulant entre le I 
• Canada, les Etats-Unis et l’Europe.
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